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À PÂQUES, ou à la TRINITÉ
« il a déjà les pieds en sang »… Jérôme a entrepris le 
Mardi gras une longue marche depuis Rome jusqu’à 
Paris, à moins qu’il ne s’arrête à Fresnes, pour protester 
contre la tyrannie des marchés… après avoir été illu-
miné par la grâce, suite à sa rencontre avec le Pape. 
Féru nouvellement de liturgie, notre  apostat du culte 
de l’argent, s’est converti à la défense des pauvres. 
De quoi faire tousser à la Direction Générale parmi 
laquelle la Sainte Église a toujours gardé une influence 
depuis les origines, il y a 150 ans… Réjouissons-nous 
mes sœurs et mes frères, Jérôme accompagné par les 
cloches partis à l’unisson, arrivera peut-être avec elles, 
à Pâques, ou à la Trinité.

LES NOUVELLES DU FRONT
Le plan de « réorganisation » des services centraux 
devait entraîner 700 suppressions de postes, voire 900, 
chiffres brandis pour satisfaire les investisseurs début 
2013. En définitive, à la date du 25 février 2014, soit 
6 mois exactement après son début, 179 sont partis 
dans le cadre d’un départ volontaire, 72 sont en Plan 
de Transition d’Activité, soit un total de 473 salariés 
représentant l’équivalent de 326 suppressions de 
postes réalisées. Si l’on y ajoute 8 «départs naturels» 
supplémentaires dans ces 6 mois, au total, 334 
suppressions de postes ont été réalisées, incluant 222 
reclassements, soit moins de la moitié des suppressions 

annoncées dans la presse. Ces chiffres démontrent 
sans discussion que l’accord que nous avons négocié 
et signé le 13 février 2013 a parfaitement joué son 
rôle de protection de l’emploi, puisque même encore 
aujourd’hui, certains «directement concernés» ne se 
sont jamais manifestés auprès du CMM, ce qui est à 
rapprocher de propos définitifs tenus par certains RH 
ou managers au début du plan sur l’inéluctable mise 
en œuvre des décisions de la Direction. À l’évidence, 
malgré l’incrédulité de certains, la CGT disait vrai, les 
salariés ne risquaient rien en résistant à la pression. 
La réunion de la commission de recours s’est conclue 
sur une information relative au démarrage du dernier 
PSE, celui de GTPS. La prise de RDV est ouverte 
depuis le 3 mars. La première session se déroulera 
sur 3 semaines, jusqu’au 4 avril. Une cinquantaine 
de RDV ont été pris, dont 23 sur les 87 qui ont reçu 
la lettre les informant qu’ils étaient «collaborateur 
directement concerné». Le nombre de suppressions 
de postes étant  limité à 42, il ne permettra que très 
peu, voire pas du tout, de donner suite aux projets de 
départs des « non directement concernés ».

LES RAPETOU
Au nombre de 4, comme dans la bande à Picsou, 
ils ont exigé un variable plus discriminant en 2014. 
Fortes baisses pour beaucoup, fortes hausses pour 
les amis. La science s’attribue 1,406 millions, en 
hausse de près de 18%, ses acolytes, la gonflette, 
burger et poischiche, entre 6 et 700.000€ en hausse 
de 5 à 20% par rapport à 2012. C’est ce qu’on appelle 
l’esprit d’équipe à la DG, un pour tous, tous pour 
moi… Il semble que l’exemple d’en haut ait été fort 
bien entendu par quelques managers qui ont appliqué 
la méthode dans leur périmètre. Curieusement dans 
le réseau, alors que la masse du variable progresse 
de 4%, on y observe de fortes baisses… De quoi 
conforter notre exigence d’une négociation pour y 
mettre de l’ordre et de l’objectivité.
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